
Les peuples autochtones et leur relation à la terre. 

Introduction 

Avant d'exprimer notre pensée concernant les peuples autochtones et leur 
relation à la faiblesses-ou-terre,  j'ai jugé bon de faire  une petite note 
historique et politique sur les autochtones de mon pays natal ; afin  de faire 
mémoire des négligences et des essais entrepris et estompés par des anciens 
gouvernants et des étapes amorcées par des régimes qui se sont succédés au 
pouvoir pour l'intégration et l'initiation des autochtones à l'exploitation et 
occupation du sol. 

I. Historique des peuples autochtones et leur relation à la terre. 

Personne n'ignore que depuis la période féodale,  la majorité des 
autochtones n'avait pas de demeure fixe.  Les uns pratiquaient la poterie et 
les autres vivaient de la chasse et la cueillette. Les autochtones vivaient du 
jour au lendemain sans se soucier de rien, certains vivaient dans des taudis 
tout près de la résidence royale ou près des seigneurs tels que le chef,  le sous 
chef,  préfet  du sol ou préfet  de pâturages. 

Jadis la majorité des autochtones vivaient surtout de la chasse et 
de la cueillette, et comme un chasseur n'est jamais stable dans la forêt, 
lorsqu'ils retournaient à la première partie de chasse à la forêt,  les 
autochtones constateront qu'ils n'y avaient plus droit parce que les 
agriculteurs l'ont occupé et ils ont commencé à défricher  la forêt  pour 
l'agriculture, ou bien les pasteurs ont réservé cette zone pour l'élevage 
bovine. 
Plus tard les autochtones se retrouveront sans parcelles parce que les 
pasteurs et les agriculteurs se sont partagés une grande partie de la terre 
sans tenir compte du droit à la terre du premier occupant. 
Les autochtones furent  chassés de la forêt  et sont obligés de changer de 
mentalité et de métier en regagnant la cour royale parce que les pasteurs 
avaient le pouvoir dans leurs mains. Ils étaient obligés de vivauté dans la 
mendicité et l'esclavagisme tout ceci parce qu'ils n'avaient plus droit à la 
terre. 
Les autochtones furent  chassés de leur demeure sans indemnisation ni 
reconnaissance de droit du citoyen qui dit que chaque citoyen a droit à la 
vie, la terre, l'école, etc. 
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Jusqu'à la période actuelle, les autochtones de mon pays natal n'ont 
pas droit à la terre et même la politique de villagisation que notre pays a 
entrepris n'intègre pas les autochtones dans les villages comme les autres 
Rwandais. Une parcelle d'un autochtone ne dépasse pas 10 m2, ceux qui 
pratiquent de la poterie n'ont pas accès aux vallées pour creuser de l'argile. 

L'Etat arrive même à dire que les potiers doivent payé de l'argent pour 
louer les vallées sinon ils n'ont qu'aller se plaindre ailleurs. 
L'Etat n'intervient même pas pour défendre  les droits des autochtones en 
tant que Rwandais comme les autres alors que sans droit à la terre on est 
obligé de survivre dans une pauvreté perpétuelle et même mourir de faim. 
C'est par là que nous les autochtones, nous nous demandons : 

D'où venons- nous ? Où sommes- nous ? Où allons-
nous économiquement sans droit à la terre alors que c'est nous sommes 
les premiers occupants ? 

Je conclue en s'adressant à vous les représentants des nations 
unies de mener votre effort  pour convaincre nos dirigeants afin  qu'ils 
souhaitent que les autochtones ont droit à la terre et dans le pays comme les 
autres citoyens. 


